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STATUTS 

, DELA 

Societe des Amis des Sciences Naturelles 

DE VIENNE f 



Article Premier. — Entre les adherents aux pr6sents 
statuts, il est form6 une Soctete dont le but est de propa- 
ger le goOt des Sciences Naturelles et d'en faciliter l'6tude. 

Art. 2. — Cette Soci6t6 prend le titre de Soctetedes 
Amis des Sciences Naturelles de Vienne. 

Art. 3. — La Soctete se compose en noftibre illimite : 

1° de membres actifs, payant une cotisation annuelle 
de 5 fr. 

• 2° de membres honoraires, payant une cotisation 
annuelle de 6 fr. 

. 3° de rpembres correspondants, payant une cotisation 

# annuelle de 3 fr. 

Les dix premiers Adherents seront inscrits com me mem- „ 
bres fondateurs. 

Art. 4. — Tout adherent faisant don & son entree ft la 
Soctete d'une somme de vingt francs et au-dessus portera 
de droit le titre de membre fondateur. 

Art. 5. — Tous les membres de la SoctetG doivent 
faire parvenir leur cotisation sans frais chez le tr6sorier 
dans le courant de f6vrier de chaque ann6e. En cas de 
retard, le recouvrement sera fait par la poste, avec majo- 
ration de fr. 50 pour les frais. Le non-paiement entraine 
la radiation du membre. 

Art. 6. — Pour faire partie de la Soci6t6, il faut dtre 
pr£sent6 par deux de ses membres. Le nom du candidat 
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n'ttant pas ftgur^e dans notre « Mus6e entomologique 
illustre, de J. Rotschild », c'est h 1'akle du Roret encyclo- 
pgdique, dont j'ai parte pr6c6demment, que je suis arrive 
h la nommer exactement. O tempora... Maintenant je ne 
determine plus avec Roret, est-ce k dire que mes deter- 
minations ne sont plus exactes ? Je laisse la rGponse se 
perdre dans la brume des temps futurs, inconnus tou- 
jours sans conteste. 

D'Izeron nous partons en char-&-bancs pour les fameux 
Grands Goulets bien connus maintenant mais alors peu 
visitGs et je revois encore, confusGment voiles par le 
brouillard des temps, des gorges sauvages, un torrent 
mugissant roulant ses ondes laiteuses et cascadant sur 
d'6normes rochers polis, puis, sur les pentes voisines, de 
grands bois ombreux. Dans une modeste auberge de 
Pont-en-Royans nous d&jeunons avec des truites et des 
pommes de terre, plus haut, & Villars-de-Lans, nous cou- 
chons dans une autre auberge et, dans notre chambre 
campagnarde, nous respirons.... souvenirs d'un pass6 
qui n'est plus.... Todeur hygtenique des 6curies dont 
nous sommes s6par6s par un simple plancher disjoint. 
Combien doit £tre changGe cette region & present, si 
chang6e que, si j'y retournais maintenant, je me trou- 
verais sans doute dans un pays complement inconnu. 

Durant le trajet, on descendait de vojture de loin en 
loin et et 1&, on mettait en flole quelques insectes : 
des Oreina, deux ou trois Corymbites v. aulictis Panz, 
un Telephones dbdominalis F. 9 pris pour un Longicor- 
ne natureHement, (notre amour des Longicornes nous 
en faisait voir partout), un Sinodendron cylindricum L. 
trouvg sur le parapet d'un pont, enfln un Rhagiummor- 
dax Deg., le premier Rhagium, oh ! habitat pittores- 
que, sur le dos de notre conducteur. Encore une occasion 
d'enthousiasme ce premier Rhagium qui nous &tait con- 
nu en planch^ (je parte poor 6viter toute Equivoque, 
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d'une des planches de notre ouvrage illustr6) et que, 
naturellement, nousd^sirions vivement possGder ; la tete 
enorme de ce genre nous ayant vivement frappG, plus 
que celle des Corymbites v. aulicm Panz. 

Du Villars-de-Lans nous devions aller k Grenoble et de 
Grenoble h la Grande-Chartreuse mais h61as, par suite 
d'une indisposition de mon jeune collfcgue, notre voyage 
dtit se terminer & Grenoble. De \k nous rentrions a Son- 
nay par le train d'Epinouze, deux jours plus t<tt. 

Et voil& ma premiere excursion & la fameuse Grande- 
Chartreuse, (1) une excursion de penstes, telle qu'on en 
fait souvent dans la vie. 

Et voil& aussi comment je suis all6 visiter les Grands 
Goulets au point de vue entomologique & une Gpoque oil 
beaucoup de nos collogues n'en cohnaissaient pas encore 
Pexistence ; sans doute je possfcde quelques uns des pre- 
miers insectes (et c'est un honneur pour ma collection), 
rapportes de cette superbe region, bien connue et visitee 
aujourd'hui ; ces premiers insectes sont aussi ma conso- 
lation dans mon malheur de n'avoir pu depuis y retour- 
ner pour en augmenter le nombre. 



{1). Depuis je me suis rattrape par de nombreuses excursions 
fructueuses et agreables et je suis tout triste en songeant qu'a 
present, je n*y retournerai peut-Gtre pas de si tot. 



M. Pic. 




Digitized by 




1i 



BULLETIN DE LA SOCIETE 



ftotes sur la peste 

k YIEHHE 
pendant le XVI* slfecle 



La ville de Vienne a £t£, du milieu du xv« stecle au 
milieu du xvn e , souvent desotee par la Peste ou Fievre 
Noire. Mais c'est surtout au xvi e Steele que le redoutable 
fteau fit ses plus grands ravages. La deuxteme moitte du 
stecle fut singulterement plus malheureuse que la pre- 
miere : les Guerres de Religion vinrent augmenter les 
misfcres de l'antique et noble cite. Elle faillit, k deux 
reprises, en 1562 et en 1567, succomber sous les efforts 
des partisans de la religion reforntee, qui s'en prirent 
d'abord aux monuments du culte, puis aux biens du 
clerg6, et enfln k ceux des particuliers qui ne croyaient 
pas comme eux. 

Vienne a garde le souvenir irieffaQable du passage du 
fameux baron des Adrets et de celui du preiat renegat, 
SaintChamond de Saint-Romain, ancien archeveque 
d'Aix : les mutilations de la magniflque catttedrale, le 
sac de son tresor et de quelques autres edifices religieux 
sont leur oeuvre. 

A ces causes de desolation, il faut en joindre une troi- 
steme : la famine. 

Depuis le commencement du xvi e Steele jusqu'A la fin 
du rfcgne de Francois I er , le peuple des campagnes pres- 
sure sans merci paries gens de guerre qui se rendaienten 
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Italie ou en revenaient, ctesertait les villages, refusait de 
cultiver un sol dont les fruits lui etaient enlevGs malgre 
lui et se rGfugiait dans les villes fortiftees. Cet exode des 
cultivateursamenajadisette; on ne trouvaplus de grains 
m6me en les payant cinq ou six fois leur valeur ordi- 
naire, et bientot ce fut la famine avec tout son cortege de 
calamites. Les malheureux qui s'etaient r6fugi6s dans la 
ville pour Gchapper au pillage et aux exactions de la sol- 
datesque, devenus k charge k la communaute, etaient 
chassis k leur tour hors des remparts protecteurs, ren- 
voy6s dans leufsmasurespour y mourir de misfcreoudes 
maladies qu'ils venaient de contracted Ceux qui 6taient 
restes attaches k leur petit terrain, ran^onn^s r6guli6re- 
ment dfcs les premiers beaux jours, se rGfugiaient au 
milieu de la belle saison dans la ville fortiftee, y appor- 
tant leur faiblesse et leur d6bilit6 destinies k devenir la 
proie de toutes les 6pid6mies et en particulier de la 
Fievre noire. 

La ville, enserr6e dans ses antiques remparts, r6par6s 
et agrandis au temps.de Charles VI, dominie par les 
ch&teaux-forts de la B&tie et de Pipet appartenant & 
rarehev&jue et au chapitre, 6tait contenue au dedans par 
des palais fortifies ou des monasteres 6rig6s en forteresses. 
Les maisons se pressaient le long de rues ou plut6t de 
ruelles Gtroites et tortueuses, comme dans toute vieille 
ville de guerre, oil les stages supGrieurs sejoignaient 
presque, malpropres et infectes, & la merci de toutes les 
6pid6mies ; une fois la peste ou fievre noire d6cldr6e, les 
ordonnances des consuls enjoignant de ne.ttoyer les pla- 
ces, les rues et les Sgoiits restaient sans effet appreciable. 

L'hygtene 6tait inconnue. Quelques mesures prises 
aprfcs coup, garde des portes, nettoyage des rues, etc., ne 
valaient certes pas quelques precautions 616mentaires 
ordonnGes en temps utile, usitees en pareil cas. L'entas- 
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sement d'une foule miserable et aflamee accourue de 
toutes parts, affaiblie de privations, etait un magnifique 
champ oii se developpait a i'aise la Peste. 

Elle faucha bien de precieuses existences, des person- 
nages considei ables, des consuis-et jusqu'dt des medecins 
qui se d£vouaient pour ie salut commun. Parfois m6me 
ceux-ci rnanqufcrent et ne furent remplaces que diflicile- 
ment. lei, comme partout du reste, et ce n'est pas a 
l'honneur de la nature humaine en g6n6ral et de l'esprit 
de famille en particulier, en temps d'6pid£mie, Ie vide se 
faisait autour de la maison infectee ; le soin egoi'ste de la, 
conservation personneile faisait fuir les voisins et les 
plus proches parents. Les malheureux pestiferes etaient 
abandonn6s & des soins mercenaires, peu entendus, au 
point que sou vent Ton se contentait de leur passer de la 
nourriture et rien de plus au bout de longues fourches. 

Aussi devant les ravages elTrayants de la mortality, 
I'ondGcida, &. Taube du .xvi e sifcele, Impropriation d'un 
hGpitai particulier pour les pestifer6s dans une maison 
des Epies. Comme mesures de disinfection, les consuls 
continuferent la tradition en ordonnant de nettoyer les 
places, les rues, les £gouts; parfois, sur le tard et par 
extraordinaire, de brtiler les guenilles et autres objets 
mobiliers ayant appartenu en propre aux pestif£r6s. 

La terreu r devint telle k certains moments du xvi e sifcele, 
qu'il fut fait defense aux habitants des lieux containing 
de se rendre k Vienne sous peine de la vie, et aux habi- 
tants de la ville de s'aller approvisionner aux foires des 
environs dans les endroits reputes suspects. Cette epou- 
vante etait generate et contagieuse ; par mesure de reci- 
procity, il fut defendu k certaines epoques aux habitants 
de Vienne d'entrer k Lyon sous peine d'etre arquebuses. 

L'on comprend que dans ces conditions tristes et ma- 
lheureuses : peste, guerre civile, famine, la cite ait ete 
en partie depeupiee et certains quartiers desertes. 
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La Ville de Vienne, largement pourvue de franchises, 
immuniteset privileges remontant & FEtat romain ouaux 
rois de Bourgogne et d' Aries, administr^epar huit consuls 
annuels, sous le contrdle d'un vibailli, agent du pouvoir 
central, devait Gtre fort peuplSe au moyen-&ge. Mais les 
malheurs des temps et surtout la Peste — qui, & la 
mGme £poque (xvi e sifccle), enleva k Milan, capitale de 
l'ltalie du Nord, prfcs de 200.000 habitants sur 260.000 — 
la reduisirent & n'Gtre plus que l'ombre d'elle-m^me. Des 
corps de metiers disparurent, tels les batteurs d'6p6e» 
dont les lames si renommees sous le nom de viennoises, 
ne sont plus mentionnes au debut du xvn e sifccle, morts 
ou disperses. La population si nombreuse cent cinquante 
ans auparavant ne devait pas atteindre au temps de 
Henri IV le chiffre de dix mille habitants, d'aucuns afflr- 
ment m£me moins de huit mille. 



L. G. 
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ETUDES COLEOPTEROLOCIQUES 



1" — Base du thorax droite, les angles posterieurs 
avangant en dehors en pointe bien distincte. Rouge sans 
6clat m6tallique, les c6t6s du thorax rembrunis avant la 
bande marginale qui est claire. Antennes, palpes et pat- 
tes testacies. 

Europe centrale, Bassin de la M6diterran6e, AlgGrie. 

Je I'ai r6colt6 dans des grottes en Dalmatie prfcs de l'en- 
tr6e harpaloides Serv. 

1' — Base du thorax obliquement couple de chaque 
c6t6, les angles posterieurs obtus. 

2" — T6te beaucoup plus 6troite que le thorax ; les 
tempes courtes et r6tr6cies en arrifcre, plus courtes que 
les yeUx ; thorax transversal, bords lat6raux largement 
entaillGs en arrifcre ; Slytres avec des stries ponctuGes 
presque entires (forme primitive), ou seulement les 
trois stries interieures existantes (V. subtilis Schaum, 
Ghrece), la base, & Tinterieur du milieu du thorax qui se 
r6tr6cit en forme de cou, est horizontale ; dessus vert- 
noir&tre ou brun-rouge avec un reflet m6tallique vert ; 
Antennes et pattes rouges, i'avant, dernier article des 
palpes maxillaires rembruni. 

Nord et Centre de l'Europe, Bassin de la M6diterran6e 
C6t6 Est ^ . . . . quinquestriatus Gyll. 



par Ed. Reitter 



( Wiener entomologitche Zeitung — 1902 — P. 201. ) 



Revision des esptees du genre Ocya istc-phew) 
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2' — T3te gufcre plus Gtroite que Ie thorax, tempes 
plus longues, presque aussi longues que les yeux 
ou plus longues, th'orax faiblement transversal, bords 
lateraux plus 6troitement et plus indistinctement 
explanGs et interrompus, base des Glytres, prfcs du 
milieu du thorax qui se r6tr6cit en forme de cou, 
allant en se r6tr6cissant rGgulifcrement en avant, rouge- 
brun&tre clair, sans 6clat m6tallique. 

3" — Tempes fortement r6tr6cies en arri&re, aussi lon- 
gues que les yeux qui sont gros ; sillon frontal profond, 
en forme de sillon ; c6t6s du thorax, & la base, allant en 
s'61argissant graduellement, base avec impression peu ' 
profonde, milieu de labase fortement et dens6ment ponc- 
tu6 ; Glytres larges, ovales, ayant leur plus grande lar- 
geur aprfes le milieu, avec Tangle humeral bien indiqug 
et arrondi, dessus avec de nombreuses stries ponctuGes ; 
la strie scutellaire est raccourcie mais large et-nette; 
rouge ferrugineux. Bouche, palpes, anterines et pattes 
testacies, Glytres jaunes brun&tres,antennes trfcs longues, 
Tavant-dernier article 2 1/2 & 3 fois aussi long que large. 
Long 4,5 mm. 

Valine de l'Arax prfcs Ordubab. — W. — 1895. 258 

trechoides Reitter. 

3' — Tempes allong^es et trfcs peu r6tr6cies en arrtere, 
beaucoup plus longues que les yeux qui sont petits ; sil- 
lon frontal en forme de trait marqu6 ; c6t6s du thorax 
en avant Stroits et trfcs d6prim6s, en arrifcre un peu plus 
larges, la depression fmissant bien avant les angles pos- 
terieurs ; angles posterieurs trfcs obtus ; impressions 
grandes et profondes ; milieu de la base confus6ment 
rid6 et k peine ponctu6 ; Glytres gufcre plus larges que le 
thorax, en ovale r^gulier allonge, peu bomb6es, la plus 
grande largeurau milieu ; dessus avec 3 ou 4 stries ponc- 
tu6es, assez fortes et effaces en arrifcre, la A* plus rac- 



Digitized by 



BULLETIN DE LA SOCIET& 



courcie en arrifcre, toutes les autres effaces, la 5 ft toutau 
plus faiblement indiquGe prfcs de la base. La strie scutel- 
laire indistincte presque nulle, tout au plus marquee par 
2 ou 3 points faibles. Rouge brun&tre; dessous,antennes, 
palpes et pattes rouge-clair. Antennes de longueur nor- 
male, l'avant-dernier article deux fois aussi long que 
large. Long. 4,3 mm. 
Taurie. 1 £ dans ma collection. 



CottopttFe? Feetieilli? ad Cot d'jlllo* (2250 m.) 



Si quelqu'un de mes collogues passait dans ces 
parages, il peut lui 6tre agr6able de savoir ce qu'il a des 
chances de rencontrer en soulevant les pierres, surtout 
dans le voisinage des neiges. On se met en chasse au 
sommet du col ; k 100 metres du refuge, en suivant la 
route, s'ouvre & gauche un chemin forestier qu'on pren- 
dra ; au bout d'une dizaine de minutes, on sera en plein 
territoire de chasse. Je souhaite bonne chance & ceux de 
mes collogues qui entreprendront cette interessante 
excursion. 



Pseudopaphlus n. sp. 



Traduit par J. PERRET. 



(17 Juillot 1903) 



Amara aulica Pz. 

municipalis. Duft. 

— Quenseli Sch. 

— frigida Putz. 
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Licinus obtongus Dej, 
Nebria microcephala Daniel. 

— ligurica Daniel 
Ophonus cordatus Duft. 
Harpalus punctipennis Mute. 



Bembidion bipunctatum L. 

— pyrenceum Dej. 
Trechus Delarouzei Pand. 
Cicindela gallica BriXh 
Carabus monticola Dej. 

catenulatus Scop. 
Pterostichus validiusculus Chd. 

— Sellos Stierl. 
Ludius virens Schrank. 
Cryptohypnus hyperboreus Gyl. 
Trachelomorphus Baudii Seidl. 
Otiorrhynchus stomachosus = (pubent) GylU 



NOTA. — Les determinations ont 6te verifiers par M. P, 
de PeyerimhofT. 



fuliginosus Duft. 
rubripes Duft. 
vte sobrinus Dej. 



— fulvipes Gyll. 
moestus Gyll. 
Hypera globosa Fairm. 
Seminolus pustulatus Forst. 
Chrysomela gypsophilce Kust. 



6. SERULLAZ. 
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CONTRIBUTION 



a la 



FAUNE ENTOMOLOGIQDE DES ENVIRONS DE VIENNE 



Pterostichus interstinctus Sturm. — Environs de Vienne ; 
Mont Pilat : dans les bois, sous les mousses, les pierres, 
assez commun. Mai & octobre. 

P. strenuus Panzer. — Mont Pilat, dans les bois, aux 
endroits humides, sous les feuilles et les pierres ; rare. 
Juin & octobre. 

P. diligens Sturm. — Vienne, Mont Pilat, sous les mous- 



P. pumilio Dej. — Mont Pilat, dans les bois, sous les 
mousses, sous les aiguilles de sapin. Assez commun. On 
le trouve facilement en tamisant les aiguilles de sapin 
qui recouvrent le sol dans les bois situGs de chaque c6t6 
du Giers, prfes de sa source. Mai & septembre. 

P. madidus P. — Rive droite du Rhdne, Le Grisard, 
Mont Pilat, sous les pierres; peu commun. Mai k septem- 
bre. 

P. v. concinnus Sturm. — Tous les environs de Vienne, 
Mont Pilat, dans lee bois, sous les pierres ; trfcs commun. 
Avril & septembre. 



Coleopt&res 



CARAB1 DJE 



(suite) 



ses, les pierres ; rare. Juin & octobre. 
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P. femoratus Dej. — Environs de Vienne : Gorge du 
Fort du Diable, Bois de Cornavent, Pont EvSque; dans 
les gorges froideset humides; Mont Pilat, sous les pierres, 
les feuilles; tr6s commun. Mai & septembre ( 4 ). 

Abax ater Villers. — Tous les environs de Vienne, Mont 
Pilat, sous les pierres, les feuilles. sfcches, les detritus 
v6g6taux dans les bois ; tr&s commun. Avril k novembre. 

A. parallelus Duft. — Bois de Cornavent, Mont Pilat, sous 
les feuilles s&cheset les fagots ; assez commun surtoutau 
printemps. Avril & juin. 

Molops picea Panzer. — Bois de Cornavent, sous les 
feuilles, les pierres, dans les endroits ombrag6s; assez 
commun. Avril k juin. 

Stomis pumicatus Panzer. — Environs de Vienne, au 
bord du Rhdne, & l'lsle, & Leveau, sous les pierres, les 
detritus v6g6taux dans les endroits herbeux, detritus 
d'inondation ; Tr6s commun. Avril et mai. 



(*) Dans une etude tres interessante sur les Platysma des Alpes 
occidentales (Ann. Soc. Ent. de F, 1902), M. Ste Claire-Devi lie 
indique P. femoratum commme une espece cevenole. M. Val6ry- 
Mayet (Bui. Ent. de F. 1903 p. U0) a fait connattre sa presence 
dans la forflt de Saou (Dr6me) et notre excellent mattre, M. l'abbe 
Garret, (loc. cit. p. 187) a signale notre localite des environs de 
Vienne, oil nous la trouvons tres communement dans les gorges 
humides et froides; nous l'avons m6me rencontree a 30 kil. a 
1'Est de Vienne dans la for&t de Bonnevaux. Comme le faisait 
remarquer M. I'abb6 Garret : « II n'y a pas de doute que Tespece 
« en question ne soit d'origine cevenole et que sa presence a 
« Vienne, aussi bien qu'a Saou, ne soit qu'adventive. Elle a ete 
« entratnee au moment d'une crue par les nombreux et torren- 
« tueux cours d'eau qui se precipitent des Gevennes au Rhdne eta 
« Iranchi le fleuve sur les debris apportes par la crue. Une foig 
« debarquee sur la rive gauche, elle a remonte les pentes jnsqu'a 
« ce qu'elle ait trouve un sol humide et ombrage, car l'insecte est 
« hygrophile et sylvicole. » 
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Amara fulvipes Serv. — Knvirons de Vienne. Ic Grisard. 
en filochant dans les prairies humides qiii entourent la 
ferme Berthaut, mai et juin; Mont Pihil. prairies au- 
dessus de Pelussin; mai a juillet, pas coinmun. 

A. tricuspidata Dej. — Mont Pilat. en filochant dans les 
prairies humides, pas commun. Mai a septemhre. 

A. erythroonemisZimm. — Vienne. endroitssahlonneux, 
rare. Mai septemhre. 

A. concinna Zimm. — Vienne, detritus dinondations; 
rare. Mai. 

A. 8imilata Gyllh. — Vienne, detritus dinondations : pas 
commun. Mai. 

A. ovata P. — Vienne. detritus d'inondatioiis. end roils 
humides, commun. Mai a septemhre. 

A. montivaga Sturm (M* — Vienne.dGtritus dinondations, 
trfcs rare. juin. 

A. lunicollis Schiodte. — Mont Pilat. dans les prairies ; 
rare. Mai k septemhre. 

A. curta Dej (*). — Vienne. detritus d'inondatioiis, pas 
commun. Juin. 

A. aenea Degeer. — Vienne. Mont Pilat: ties commun 
partout, sous les pierres, les detritus sur les chemins et 
m£me dans les rues de la ville. Avril a novemhre. 

A. eurynota Panzer. — Vienne. detritus d'inondatioiis ; 
Moiit Pilat, courantsur les chemins: pas commun. Mai a 
septemhre. 

A. bifrons Oyllh. — Vienne, detritus d inondations, Mont 
Pilat; rare. Mai a septemhre. 



( l ) Espece montagnanle entrainee par les ernes du Rhone, ot dc 
la Sa6ne. A. Garret. 

(*) J'ai en collection un cxernplaire aver, la mention Monl Pilal. 
Get exemplaire repond bien a Yovalis Mnlsant, qu'on a en raison 
de ne pas separer cle ia curta. A. Casuist. 
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A. familiaris Duft. — Vienne, detritus d'inondations, 
endroits sablonneux : Mont Pilat; assez commun. Mai k 
septeulbre. 

A. anthobia Villa. — Vienne, detritus d'inondations; 
rare. Juin. 

A. fulva Degeer. — Vienne, bords du Rhdne en face du 
viaduc, sous les pierres, dans les endroits sablonneux, 
aussi dans les detritus d'inondations; PGlussin, dans les 
champs sablonneux, sous les pierres ; pas commun. Parait 
localise. Avril & juin. 

A. consularis Duft. — Vienne, detritus d'inondations; 
pas commun. Juin. 

A. apricaria Payk. — Massif du Pilat. Louvesc f 

(A. C arret). 

A. aulica Panzer. — Mont Pilat, sous les pierres autour 
de la Jasserie; pas commun, Juin et juillet. 

Zabrus gibbus F. — Vienne, Pont Ev6que, dans les 
champs eultives, sous les detritus v6g6taux, les tas 
d'herbes ; pas commun. Juin & aotit. 

Ophonus sabulicola Panz. — Vienne; commun dans les 
inondations du printemps. 

O.diffinis Dej. — Vienne, Pont-Ev^que, dans les prairies 
sur les ombellesdu Damns carota, aussi sous les pierres 
et dans les detritus d'inondations; commun. Juin & sep- 
tembre. 

0. rupicola Sturm. — Vienne, detritus d'inondations, 
assez commun. Juin & aotit. 

(asuivre) L. Falgoz et J. Perret. 
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PRO€£S-VERBAUX MS 



Stance du 22 Oefcobfe 1903 



PrGsidence : M. Vassy, vice-president 
Le procfcs-verbal de la dernifere stance est lu et adopts. 

Correspondance. — 1° Lettre de M. Chanarond 
s'excusant, par suite d'une indisposition de ne pouvoir 
pr6sider la stance. 

2° Lettre de la Soci6t6 dunoise d'archSologie acceptaflt 
l'Gchange des publications. 

3° Lettre de la Soctete botanique des Deux-Sfcvres, r6- 
pondant dans le m6me sens. 

Publications replies. — 1° iV 0S d'aotit, septembre 

et octobre de la F lle des Jeunes Naturalistes. 
2° M&moires de VAcadimie de Vaucluse T. III. 1903 

2 e et 3 e series. 
3° Bulletin de la SocUte des Sciences l aturelles de 

VOuest de la France. Till. 1" el 2* trimestre 1903. 
4° Memoires de la Society d'emulation de Roubaix. 

quatrieme strie. T. I, 1902 et T. II, 1903. 
5° Bulletin de la Societe des Naturalistes et Archeolo- 

gues du Nord de la Meuse. T. XTV. 2 e semestre 



6° La Revue Scientifique du Limousin. Numiros de 
janvier a novembre 1903 (avril manque). 



1902. 
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7° Annates de la SocUti acadimique de Nantes, 8 e 

s&rie. T. III. 1902. 
8° Bulletin de la Soctett dunoise d'Archiologie, n° 

d'octobre 1903. 
9° Bulletin de la Society des Sciences, Agriculture et 

Arts de la Basse-Alsace. T. XXXVI. Fascic. n° 7. 

Admissions. — M. Maurice Faure est admis comme 
membre actif. 

M. Serlin, cur6 de St-Maurice est inscrit comme mem- 
bre honoraire. 

L'ordre du jour 6tant 6puis6, la stance est lev6e & 
9 heures. 



Stance da 19 flovembre 1903 



£r6sidence de M. Vassy, vice-pr6sident. 

Le procfcs-verbal de la dernifcre stance est lu et adopts. 

Correspondance. — 1° Lettre de M. Chanarond, 
indispose, s'excusant de ne pouvoir prGsider la stance. 

Publications repues. — 1° N° de Novembre de la 

Feuille des Jeunes Naturalistes. 
2° Bulletin de la Soci&tt arcMologique de la Correze. 

2* livraison. 1903. 
3° Bulletin de la Societe des Naturalistes de I'Ain, 

n° 8 8 a 13. 

4° Bulletin de la SocUt6 des Sciences Naturelles de 

Tarare, N°* 7 et 8, 1903. 
5° Bulletin de la Socttte botaniquc des Deuoc-S$vrcs, 

annie 1901. 
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6° Annates de la Societe agricole. scientifique et atte- 
ntive des Pyrentcs-Orientales. Annee 1903. 

7° Bulletin de la Societe academique d'agriculture* 
belles-lettres, sciences et arts de Poitiers. Annees 
1902-1903. 

8° M&noircs de la Societe d m Angulation des Vosgcs. 
Annee 1903. 

\¥> Bulletin de la Society Vaudoise des Sciences natu- 

relles. 147. (1903). 
10° Bulletin de la Societe d'dniulalion des Gdtes-du- 

Xord, T X L(1902). 
11° Bulletin de la Societe d* Etude des Sciences Nalu- 

relles de Reims. 2 e 9 3 e et 4* trimeslres de 1902. 

Presentation. — M. Richard, fabricant de drap, 
est presents comme membre actif par MM. Falcoz et 
Piroard. 

Causerie, — LES CHAMPIGNONS, par M. Falcoz. 

Tout sn montrant de nombreux specimens r^cemment 
cueillis, M. Falcoz passe en revue les principales families 
de champignons, tout en s'^tendant sur les especes comes- 
tibles et les especes veneneuses les plus communes et en 
particulier celles qu'on peut rencontrer facilement dans les 
environs de Vienne. II indique les moyens deles distinguer 
et il met en garde les amateurs et les chercheurs de cham- 
pignons contre les pretendues regies qu'on entend genSra- 
lement formuler et qui sont presque toujours trompeuses. 
Ges regies, etant purement empiriques, sont le plus sou- 
vent fausses et peuvent exposer aux plus facheuses erreurs. 

En efTet on dit souvent qu'un champignon est v£n6neux 
lorsque sa chair change de couleur si on le casse. Si cela 
est vrai dans de certains cas, par contre, le Lactaire deli- 
cieux (Lactarius deliciosus) devient bleu verdati'e quand on 
le brise et cependant c est une excellente espece. 

Certains pretendent qu'en plagant une piece d'argent avec 
les champignons lorsqu'ils cuisent, cette piece devient noi- 
re s'ils sont vengneux, Cette indication ne signifie absolu- 
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mentrien, c'est tout simplement le soufre contenu dans les 
champignons qui noircit Fargent et non le poison. 

D'autres personnes affirment que tous les champignons 
& bague son bons, parce que la Lepiote elevee (Lepiota 
procera) qui est comestible, porte, en effet, un anneau tres 
developpe. Ge qui est vrai dans ce cas devient faux dans 
d'autres, car de nombreuses especes a bague sont des poi- 
sons dangereux. — Toutes ces regies n'ont done qu'une va- 
leur relative, et le seul moyen de ne passe tromper, c'est 
Vexamen des caracteres botaniques qui sont les seuls surs. 

M. Falcoz indique les caracteres qui permettent de distin- 
guer Yoronge vraie (amanita cesarea) de Yoronge fausse (0 
(amanita muscaria). Gette derniere 6tanttres commune aux 
environs de Vienne, dans les bois du Grisard* il est utile de 
bien connaitre les differences qui sdparent ces deux espe- 
ces, differences resumees dans le tableau suivant, emprun- 
teaBrehm. 

Oronge vraie . Fausse Oronge 

Chapeau \ Orange, Rouge, avec des 

sans verrues verrues blanches. 

Feuillets Jaunes Blancs. 

Pied . . . Jaune Blanc 

Volve: Ample autour de Reduite a une simple 

la base du pied. bordure a la base du pied 

En parlant des Russules qui sont assez communes partout 
et dont la mauvaise reputation paraitbien meritee ilsigna- 
le la difficulte de les distinguer. Ici le gout est le guide le 
plus sur ; les especes de ce genre ayant une saveur douce 
et agreable sont comestibles^ tandis qu'ondoitrejetter com- 
me veneneuses celles dont la saveur est acre et amere. 

Au sujet de l'Agaric champetre ou Rose des pres (Psal- 
liota campestris) et de sa culture envue d'obtenirle cham- 
pignon decouche, M. Falcoz donne des details sur labiolo- 
gie des champignons. * 



(1) D'apres le D' Victor Gillot, fils du D' Xavier Gillot, le botanists bien connu, il 
faut distinguer dans les amanites ve'n^neuses, deux groupes : eclui de l'A. bulbeuse 
i A. bulbosa, mappa, viridis, phalloides. etc.) dontle poison, la Phalline, cause 
presque fatalement la mort (74 deces sur 8(1 cas d'empoisonnement) et celui de l'A 
fausse-oronge ( A . miiscaria , panther ina, etc.) dont le poison, la Muscarine est 
dejamoinsactif (10d«5ces sur 86 cas. (D r V. Gillot. Etude medicate sur I'empoison- 
nement par les champignons, Lyon, 1900.) 
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II explique ce que Ton intend par parasitisme, saprophy- 
ti&me, symbiose, et montre comment, aveo des precautions 
et une technique meticuleuse. on peut modifier le mode de 
vie d'une espece ; et, de symbiotique qu'elle est a l'etat 
sauvage (Psalliota campestris) la rendre saprophytique en 
la cultivant (champignon de couche). 

Apres avoir etudie les principaux champignons bons et 
mauvais, qu'on peut rencontrer dans nos environs, M.Falcoz 
termine sa causerie en parlantde latru/feetdes experiences 
qui ont ete recemment tentees, avec succes d'ailleurs, par 
M. Boulanger, t 1 ' qui, en faisant germer des ascospores 
dans des conditions appropriees, a obtenu, en deux ans en- 
viron, destruffes ayant la grosseuret le parfum de celles 
qu'on trouve dans le commerce. 

Liste des Champignons prtoentes pendant cette causerie 



Lepiota procera. — L. elevee, Couleuvree, Goucoumelle. 

Psalliota arvensis. — P. des jacheres, Boule de neige. 

P. campestris. — P, champetre. 

Tricholoma equestre. — T. equestre, Safran, Sou f re. 

T. portentosum. — T. pretentieux, Perce-Mousse, Petit- 

Gris, Gris-de-fer, Bise d'hiver. 
Cantharellus cibarius. — Chanterelle comestible, Jaunet, 

Roussette, Gyrole. 
Lactarius deliciosus. — Lactaire delicieux. 
L. piperatus. — Lactaire poivrS (comestible apres cuisson). 
Marasmius oreades. — Faux-Mousseron. Mousseron. 
Pholiota oegerita. — P. egerite, Agaric du peuplieretdu saule. 
Pleurotus ostreatus. — P. en coquille, Poule des bois. 
Boletus edulis. — Bolet comestible, Cepe. 
/). scaber. — Bolet rude. 
B. scaber v. aurantiacus. — Bolet orange. 
B. luteus. — Bolet jaune. 



(1) Germination del'Asc.ospore de la Truffe, par M. Emile Boulanger, pharma- 
cion a Paris, licenc'trf us-sciences. Broeh. in-'t*(Je >0 pages avec 2 planches. - Rennes- 
Paris. Imprimerie Oberthur - 1903. 



Comestibles : 
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B. boinnus. — Bolet des bouviers. 



Hydnum repandum. — Hydne sinu£, Barbe de vache, 

PiecJ de mouton. 
Clavaria flava. — Clavaire jaune. Poule. 
Craterellus cornucopioides. — Graterelle, Corne d'abondan- 



Amanita muscaria. — Amanite tue-mouche,Fausse-oronge« 
Lactarius rufus. — Lactaire roux. 
Russula emetica. — Russule emetique. 
Boletus satanas. — Bolet satan. 



S6anee du 3 DgQembfe 1903 



Presidence de M. Chanarond, president. 

En ouvrant la seance, M. le President prononce Tallo- 
cution suivante : 



Je me fais un plaisir, tant en mon nom, qu'en celui de 
tous les membres du Bureau etde la Soctete* elle-meme de 
souhaiter bonheur et prospe>ite* a notre dSvoue* collegue, 
M. Merle dont le mariage nous a etc" annoncS tout r6cem- 
ment. 

Nous esperons tous, que sa petite famille future, prendra 
place dans nos rangs ; alors nous serons heureux, vieux 
d6jk de relire les quelques pages de notre bulletin, jaunies 
par le temps et de nous rappeler les bonnes heures pass^es 
prSsentement : delicieux parfum de notre jeunesse envolee. 

Le proces-verbal de la stance precedente est lu et 
adopte. 



ce, Trompette des Morts. 



Indifferents : 



Collybia velutipes. — Gollybie a pied de velours. 
Lycoperdon esculentum. — Vessd-de-loup, 

Veneneux : 



Messieurs et cbers Gollegues, 
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Correspondance. — 1° Lettre de M. CamilleMehier, 
de St-Etienne, qui remercie de son admission au titre de 
membre correspondant et demande un correspondant 
pour lui determiner des plantes sfcches. 

2° Lettre de la Society des Sciences et Arts de Vitry-le- 
Prangais acceptant Techange des publications. 

Publications recues : 1° Les n°* dejuin a octobre 

du Bulletin de la Societe des Sciences Naturelles 

de Sadne-et- Loire. 
2° Bulletin de Za Soci&te archeologique de la Goi^reze. 

3 e livraison 1903. 
3° Bulletin de la SocUte des Sciences Naturelles et 

(V ArcMologie de VAin. l er et 2* trimestre 1903. 

4° Annates de la Societe d* Emulation de VAin. Trois 
premiers trimestres 1903. 

5° Bulletin de la Societe des Sciences et Arts du Beau- 
jolais. Quatrieme ann£e 9 1903. 

6° Bulletin de la Societe & agriculture et horticultu- 
re de Cannes^ l er et 2 e trimestre 1903. 

7° Revue d'Auvergne, publUe par laSocietedes Amis 
de V University de Clermont, n os 1 a 4, 1903. 

8° Revue scientifique du Bourbonnais. N°*dejanvier 
djuillet 1903. 

9° Re glement et programme de V Exposition hort {co- 
le, florale el maraichere qui aura lieu a Cannes, 
les 4, 5, 6 et 7 mars 1 904. 

Admission — M. Richard, pr£sentea la stance pr6- 
c6dente est admis comme membre actif. 

Presentation. — M. Henri Chanarond est pr6sent6 
comme membre actif parMM. Joseph Chanarond et Louis 
Falcoz. 
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Compte-rendu de l'Excursion au Mont-Pilat. 

parM. Chanarond, raporteur : 

Le 21 juin, 2 heures 1/2 du matin, sonnaient. La petite 
caravane des « Amis des Sciences Naturelles » devant 
prendre part ft l'excursion du Mont Pilat, arrivait lente- 
ment sur la place St Maurice, lieu du rendez-vous. Joli 
spectacle matinal : des silhouettes dans la nuit sombre 
apparaissaient de loin en loin et ft la faible lueur du modeste 
bee de gaz du pont de Ste-Colombe, les poignSes de main 
s'Gchangeaient en se prGsentant mutuellement. 

Le temps 6tait plus qu'incertain ; au ciel, les gros 
nuages noirs que paraissait pousser un vent froid, fai- 
saientun contraste par trop m6phistoph61ique avec nos 
visages riants; gaite habituelle en nos excursions ; et 
enfin le d6sir de passer une bonne journSe au sein de 
cette petite famille scientifique dont le bulletin de nais- 
sance, h61as ! bien jeune encore, nous donne d6jft ft tous 
une si grande satisfaction ! 

Bientdt arrivent, annonc6es par les pas cadences des 
chevaux, les yoitures qui doivent nous conduire ft P61us- 
sin; nous prenons place. Trois heures sonnent; nous par- 
tons. Nous passons ft Ampuis ft 3 heures 25 ; ft Condrieu ft 
4 heures 14. II pleuvait. A signaler sur la route, en tant 
qu'observation, de nombreux p^cheurs se rendant ft leur 
distraction favorite, et salu6s par nous ft leur passage par 
les sonsde trompe, cri de ralliement de notre .caravane. 

Nous arrivons ft V6rin ft 4 heures 5. Ici un magniflque 
spectacle : le Rhdne semblait avec la nature s'^veiller 
lentement; dans les contours sinueux qui d^robent ft la 
vue une partie de l'Gtendue de son humide surface, nous 
croyons voir, en petit, les lacs bleutes de la Suisse. 

Rapidement nous passons ft Poncin ft 4 heures 7, puis 
ft Verlieux ft 4 heures 15. Enfin nous arrivons ft Chava- 
nay ft 4 heures 25. De Ghavanay ft P61ussin, nous 
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cOtoyons les bordsd'un petit ruisseau charmant « LaVal- 
en-Scise » fleuri par quelques plantes botaniques mal- 
heureusement bien communes. 

Nous arrivons & P61ussin A 5 heures 35 qui se trouve 
sur le versant oriental du Pilat, couronnG du sud-ouest 
au nord-ouest par des montagnes dont l'altitude ne 
s'abaisse pas au-dessous de 800 metres. 

La roche des « trois dents » 1.209 metres. « Le Cr6t de 
rAiilon» 1.365 metres. Le« Pic d'Airemont» 1.280 mfctres. 
Le « Collet de la Gontte » 943 metres. La « Croix de 
Montvieux » 806 metres. Le « Colde Pavezin » 626 metres 
au-dela duquel s'61fcve le « Mont Monet » 793 metres. 

Le bourg est partag6 en deux paroisses. Le sol de la 
commune appartient au terrain de cristallisation ; il est 
sablonneux e t peu riche . 

Enfin, PGlussin devant nos yeux, avec ses in^galites, 
ses bassins, ses ruisseaux, ses fabriques. De l'autre cdte 
du RhGne se d6roulent les grands champs du DauphinS ; 
dans le lointain se dresse la majestueuse chaine des'Alpes, 
dont les pics cr6nel6s et couverts de glaciers, se dessinent 
dans l'azur des cieux; 

Nous rejoignons k cette premiere 6tape, nos collfcgues 
et amis venus de la veille, et, k l'issu de ce ralliement, la 
petite caravane se partage la visite des deux 6glises, oil k 
cette heure matinale, la messe se c616brait d6j&. 

Petit dejeuner servi& 6 heures 35. Noussommesexacte- 
ment ving quatre membres de la Soci6t6. 

A 6 heures 55, en route pour Pilat ! H61as ! temps plus 

que brumeux Quelques gouttes de pluie..,.. et de gros 

nuages noirs s'estampent au sombre firmament. 

Nous passons k la « Chapelle » k 9 heures 55 ; devant 
le chemin qui conduit au Sanatorium & 10 heures 23 ; 
devant celui du Grand H6tel k 10 heures 45. 

Au-dessous de la « Croix de l'CEillon » & 10 heures 52, 
et enfin k la « Croix du Coteau » k 11 heures 05. Nous 
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atteignons au but! Notre collfcgue, M. Bastia temoigne 
au grand « Mont » notre nnanime contentement par deux 
hardis coups de revolver. 

Nous marchons vite ; uhe tourmenteglacialeau milieu 
des sapins majestueux, nous saisit. Vraie SibSrie , froid 
intense, brouillard, horizon born6 ; paysage des plus tris- 
tes, mais grandioses dans son genre. Sans l'avoir apenju, 
nous sommes au milieu d'un troupeau immense dont le 
vieux p&tre, immobile, grelotte en sa longue limousine; 
son grand chapeau se soulfcve... c'est nous qu'il salue, 
heureux de nous compter en son domaine. 

A 11 heures 8 nous atteignons la Ferme; auprfcsdu 
grand feu qui nous attend, naus nous blottissons avec 
joie. 

Quelques retardataires nous rejoignent k 11 heures 50, 
M rs Delatouche et Paccard; puis midi 20, M rs Perret et 
Maurice, 6gar6s volontai res pour moissonner quelques 
insectes rares. 

On se met k table; diner gai, amical, suivi de nos 
remerciments aux maitres du logis qui, par leur menu 
de grande montagne, ont su combiner un repas presque 
pantagruGlique. 

Au dessert, j'ai dti prononcer, & mon grand plaisir, une 
trop courte allocution. 

Apr^s quelques impressions 6chang6es, il faut songer 
au retour. Deux caravanes se forment; depart de la pre- 
miere, 3 heures 12; de la deuxifcme, 3 heures 45. 

Nous nous rejoignons tous ft PGlussin ou nous dinons, 
heureux de la bonne journGe passGe. MalgrG la fatigue, 
quelques artistes de notre soctete se font entendre, et la 
soiree prend fin vers 9 heures. Nous dGbarquonsft Vienne 
k 11 heures 1/2 exactement. 

En terminant ce trop restreint et pdle « compte-rendu » 
je tiens k vous remercier tous, chers collogues, du 
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devouement dont, chaque jour, vous faites preuve pour 
la Soci6t6 ; je veux encore vous dire que, tous, nous pou- 
vons 6tre heureux de la Tranche cordiality qui rfcgne 
parmi nous. ^ 

Pour ma part, je me rappellerai souvent, avec plaisii* 
cette journ^e au Pilat ! Elle a consacr6 vraiment notre 
devise que la grande voix de la montagne saura nous 
redire toujours! : 

« Studio et amicitid ». 

Je tiens aussi tout particulierement a temoigner ma gra- 
titude (et je suis l'6cho de chacun) a noire estime collegue, 
M. Merle, qui dans sa delicate fonction de Gommissaire, a 
su etre agre»ble non seulement a tous en g6n6ral, mais je 
dirai ; a chacun en particulier. 

Col6opt6res recueillis dans l'excursion. 

En inontanta la croix de TCEillon, sous les pierres : . 

Amara fulva Degeer. 
Cychrus attenuatus F. 
Carabus catenulatus Scop. 
Pterostichus femoratus Dej. 
Steropus madidus F. 
Notiophilus bigultatus F. 
Galatlius melanocephalus Dej. 
Cymindis humeralis Fourcr. 
Ludius ceneus L. 
En battant : 

Strophosomus coryli F. 
Anthonomus rectirostris L. 
Athous vittatus F. 
Anthophagus bicornis Block. 
Peritelus hirticornis Herbst. 

En fllochant : 

Athous villiger Muls. 
Ludius cupreus F. 

— u. ceruginosus F. 

— sjaelandicus Mull. 

— holosericeus 01. 
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Dolopius marginatus L, 
Telephorus nigricans Mull. 
Rhagonycha fulva Scop. 
Malachius inornatus Kust. 
Oreina gloriosa F. 

Autour de la croix, en soulevant les pierres de la 
pelouse : 

Carabus monilis F. 

— au roni tens F. 

— arvensis Herbst. 

Plantes r6colt6es pendant Fexoursion. 

Sur les murs, les rochers et le long de la route de Cha- 
vannay k PGlussin : 

Sedum reflexum L. 
Umbilicus pendulinus D. C. 
Digitalis purpurea L. 

grandi flora Lam. 

parvi flora Lam. 
Anchusa italica Retz. 
Brunella vulgaris v. laciniafa L. 
Lychnis laciniata Lamv. (L. flos coculi L.) 
Teucrium scorodonia L. 
Pimpinella saxifraga L. 
Malva moschata L. 
Veronica arvensis L. 

Dans les p&turages au-dessous de la for^t : 
Genista sagittalis L. 

pilosa L. 

anglicaL. 
Sagina apetala L. 
Polygala depressum Wend. 
Verbascum crassifolium Link. 

Dans la for6t : 

Asperula odorata L. 
Euphrasia officinalis L. 
Lychnis sylvestris Hoppe. 
Valeriana tripteris L. 
Sorbus aria Crantz. 

— acuparia'L. 
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Abies pectinata D. C 
Larix europosa D. C. 
Rubus glandulosus Bell 



— Idoeus L. 



Au col de Chaumienne : 

Vaccinium Vitis-Idota L. 
Gnaphalium dioecum L. 

Comit6 de Publication. — Sur la proposition du 
Bureau, il est proc6d6 & la nomination d'un Comite de 
publication compost de 5 membres, dont 2 membres du 
Bureau et 3 soctetaires. Sont 61us h l'unanimite : MM. 
Bourge, Falcoz, Piroard, Ronne et Vassy. 

Ce comite sera charge de l'examen des manuscrits et 
de la composition du Bulletin. 

Cotisation r^duite & 3 fr.pour MM. leslnstitu- 
teurs. — M. Falcoz depose sur le bureau une proposi- 
tion tendant k rGduire la cotisation pour les Instituteurs, 
en faisant valoir que la Soctete ne saurait trop faciliter 
son accfcs aux membres de Tenseignement qui peu- 
vent 6tre, & bien des points de vue, des rgcrues *pr6- 
cieuses, soit par les connaissances qu'ils possfcdent d6j&, 
soit par la propagande qu'ils peuvent faire auprfcs de 
leurs eifcves et amener ainsi des membres auxiliaires 
qui ont malheureusement fait dGfaut jusqu'fc present. 

M. Falcoz fait remarquer qu'il faut songer&Tavenirde 
la Soctete et que les membres auxiliaires doivent former 
une p^pintere de futurs soctetaires ayant acquis le gotit 
de Thistoire natu^elle au contact de leurs ain6s. 

Apr&s discussion entre les membres presents, et aprfcs 
un vote k mains levees, il est d6cid6 & la majority des 
voix qu'ft dater du l er janvier 1904, les Instituteurs paye- 
ront une cotisation red uite &3 fr. par an. 

Communications. — Le secretaire donne lecture : 
1° D'un article de M. Pic, membre correspondant, inti- 
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tul6 : « Nouveaux fragments de souvenirs entomolo- 
giques. » 

2° D'une note entomologique de M. Serullaz, membre 

correspondant, sur les coteopteres qu'il a recueillis au 

Col d'Allos en juillet 1903. 
3° D'une revision des espfcces du genre Ocys de Reitter, 

traduit de l'allemand, par M. Perret. 

Ces divers travaux seront ins6r6s dans le Bulletin. 

Conference. — Les P0ISS0NS du Rhdne, parM. Bastia. 

M. Bastia continue ses interessantes causeries sur les 
poissons du Rhdne en parlant ce soir du Goujon, delaTan- 
che, de la Breme,. du Gardon et du Nase. 

Les Goujons (Gubio fluviatilis) sont en troupes nombreu- 
ses auxcoupures du barrage du Rhone a Estressin, a St- 
Romain. lis multiplient beaucoup. Leurs oeufs sont fixes 
eontre les pierres. Ce poisson he depasse generalementpas 
la taille de 10 c m . M. Bastia cependant en signale un indi- 
vidu qu'il a pris au confluent du Doux avec le Rhdne et 
qui mesurait 20 c m . 

La Tanche du Rh6ne (Tinea vulgaris) est jaunedore. Elle 
est peu commune aux environs de Vienne. 

Le Gardon (Leuciscus rutilus) est tres commun dans le 
Rhdne, ou on leprend surtout a la fin de l'automne, meme 
au commencement de l'hiver. 

Le conferencier termine par des details tres interessants 
sur le Nase (Chondrostoma nasus) appete a Vienne Lava- 
ret. En 1880 ce poisson ne se trouvait pas dans les cours 
d'eaux se jettant dans l'Atlantique ; aujourd'hui, il y abon- 
de. Dans la Seine il porte le nom de Mulet. 

Depuis quelques annees le Nase s'est multiple dans le 
Rh6ne d'une fagon prodigieuse et inquietante car il produit 
beaucoup de degats soit en mangeant le frai, soit en d^trui- 
sant enormement d'oeufs par suite de Thabitude qu'il a de 
se frotter le ventre eontre les pierres sur lesquelles ces 
oeufs ont £te deposes par d'autres poissons, tels que les 
goujons. 

L'ordre du jour dtant Gpuisd la stance est levde k 
10 heures. 



■•;c 
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NfiCROLOGIE 



Nous apprenons la inort de Monsieur TAbb6 
VEYRE, missionnaire apostolique, chanoine de 
Galveston, aumonier de Hospices de Vienne, dec6d6 



La Soci6t6 des « Amis des Sciences Naturelles » 
perd en lui un de ses membres les plus d6vou6s. La 
maladie malheureusement l'avait oblige d'Scourter 
le tempsqu'il voulait nousconsacrer,etnous l'avions 
tous vus de bonne heure partir de nos reunions 
avec regret. 

Nous adressons & sa famille nos vifs sentiments 
de condolence. 



dans sa 67 e an nee. 
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ERRATA 



Page 16 ligne 7 lire : vernum au lieu de Vernum 

— tf> — 12 — : Chondrostoma — chondrostoma 

— 'AA — 24 — : saxatilis — Sazatilis 

— 44 — VA — : Foudrasi — Fondrasi 

— 4U — 14 — : Falrmsdre ei LaboalbdHe - Farmalre LaDoalMse 

— 51 — 14 — : Lafresnayei — Lafresnayni 

— 51 _ 15 — : 12 1 2 — 14 1/2 
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Admissions. — M. le President annonce que M. le 
Professeur Bordier de Grenoble a accepts d'etre Membre 
-d'honneur de la Soctete. 

Sont inscrits comme membres correspondants • 

MM. Muller, bibliothecaire de l'Ecole de Medecinc et de 
Pharmacie de Grenoble. . 
Xambeu, capitaine-adjudant-major, en retraite, a Ria 
par Prades (Pyrenees Orientales). 

Est presents comme membre actif : 

M. Lapras, docteur en Pharmacie a St-Vallier (Dr6me) ; 
par MM. Falcoz et Vassy. 

Communications. — M. Merle depose sur le bureau, 
des branches de Pistachier, Pistacia terebinthus L., 
qu'il a cueilli sur le coteau de Seyssuel, avant Roche- 
Piquet. Cet arbuste tbut-a-fait meridional fait partie de la 
flore adventice de nos environs. D'aprfcs le D r St Lager, il 
a du s^chapper des jardins oii il 6tait cultivG, et, le terrain 
etl'exposition lui 6tant favorables,il afini par s'Gtablir dans 
cette locality, restreinte d'ailleurs a quelques metres carrGs. 

Dans l'ls&re cette plante se trouve encore & CrGmieu ; 
£ Rochefort, pres du Pont-de-Claix ; h Comboire et & la 
Bastille pr6s de Grenoble. 

M. Falcoz prGsente plusieurs pieds fleuris d'Ophrys 
apifera qu'il a cultivG dans un jardin de la B&tie. Les 
tubercules provenaient de St-Anne-d'Estrablin. 

M. Favot prGsente des Gchantillons d'une de nos plus 
jolies orchidGes alpines le sabot de Venus, Cypripedium 
calceolus L., qu'il a re<ju de Gresse pr&s du Villard-de- 
Lans. 

L'ordre du jour 6tant epuisG la stance est lev6e k 
10 heures. 



Le Gerant: L. FALCOZ. 
Miribel-les-Echelles. - Imp. F. CURIOZ. 
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Fournisseur du Museum d'Histoire Naturelle de. Paris, 
de plusieurs Maisons d'education, Semlnaires, Erole d' Agriculture, 
Lycees, Colleges et Musees 



ENTOMOLOGIE. ZOO LOG IE. BOTANIQUE. GEOLOGIE, M1NERAL0GIE, 
TAXIDERMIE, ETC., ETC. 

VENTES, ECHANGES, ACHATS 

de Lepidopteres, Coleopteres, Dipteres, H^mipteres, 
Hymenopleres, etc., etc. 

Tons les Ustensiles pour le rangement des collections d'Histoire Naturelle 
FILETS, ETA LOIRS, ECORIOIRS, 

FLAGONS DE CHASSE, etc., etc. 



SPfiCIALITfiS 

DE BOITES POUR COLLECTIONS D'l^SEGTES, 
TlROIRS POUR LES PAPILLONS — MeUBLES BOIS BLANC 
ET NOIRCI OU AUTRE — EPINGLES FRANCISES PERFECTION XEES 

NICKEL — EPINGLES etrangeres, blanches et noires. 
ENVOI DU CATALOGUE FRANCO 



MONTAGE DE MAMMIFfiBES ET OISEAUX 

Trophies de Chasse, lete montee pour panoplies, 
MONTAGE DE TAPIS & TANNAGE DE PEAUX 
Montage de Comes, Yeux artificiels, T6tes carton, etc., etc. 
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BROCHURES, CATALOGUES 
ooo PRIX-COURANTS o o o 

Etiquettes de pharmacie 

o en une ou plusieurs couleurs o 
o o o o PROSPECTUS o o o o 
CIRCULAIRES imitant l'ecriture 
oo BANDES-ADRESSES oo 
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Directeur de l'Imprimerie 

MIRIBEL-LES-ECHELLES (lain) 



Digitized by 



Studio et Amii 



BULLETIN DE LA SOCIETE 



Amis des Sciences Naturelles 



VIENNE (Is&re) 

Premiere Annie 

1903 

TROISlfeME trimestre 
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A. Garret : La Nebria Foudrasi Dej. 

L. Falcoz et J. Perret : Contribution k la 
faune entomologique des environs de Vienne, 



N.-B. — Lea soctet aires qui n'ont pas vers* leur cotisation de 1903 
sont pr/es de le fa/re avant le 30 Novembre. Pass6 ce cte/a/, /e recouvre- 
ment sera fait par la poste aveo major at ion de fr. 50 pour les frais. 
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